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K
anye West l’assure : son ego 
est son superpouvoir. Si cela 
reste à vérifier, cette assu-
rance l’amène aujourd’hui à 

se présenter à la présidentielle améri-
caine. Désir d’entrer en politique, dé-
lire paranoïaque ou coup marketing ? 
Difficile de savoir ce qu’il se passe réel-
lement dans la tête du chanteur. Dans 
l’essai Kanye West ou la créativité dévo-
rante (Playlist Society, 2020), le journa-
liste Adrien Durand s’est plongé dans 
la vie et l’œuvre de l’artiste, non pas 
pour en extraire une biographie, mais 
pour analyser les enjeux sociétaux, 
politiques et culturels auxquels la su-
perstar est liée. Au centre de toutes les 
attentions, l’interprète de “Stronger” 
en a aussi profité pour annoncer la 
sortie imminente d’un nouvel album, 
Donda.

Kanye West avait déjà fait part de son 
envie de se présenter aux élections 
présidentielles en 2015. Il refait le coup 
cette année. Pouvait-on s’y attendre ?

“La question que soulève sa candi-
dature, ou en tout cas le fantasme 
qu’il peut y avoir autour de celle-ci, 
est celle du rapport de l’individu au 

collectif. Un rapport entre un ego qui le 
consume et qu’il a du mal à maîtriser et 
cette envie d’être une sorte de leader 
spirituel et créatif. Quand il aborde la 
religion ou la politique, il existe un 
énorme paradoxe entre ce besoin de se 
mettre en avant et celui d’appartenir à 
un groupe. On pouvait attendre sa 
candidature dans la mesure où il a 
toujours cette envie d’être au 
cœur de l’attention, ce qui n’est 
pas dû à sa maladie mais à sa 
personnalité et à son enfance.”

Il n’y a sans doute pas plus 
connu et puissant que le prési-
dent des États-Unis. Mais a-t-il 
réellement envie d’occuper cette 
fonction ?

“Lorsque Kanye West 
commence à soutenir 

publiquement Donald Trump dans ses 
concerts, il loue avant tout sa communi-
cation, il ne parle jamais de politique. Je 
pense qu’il aimerait être président dans 
la mesure où cela reste quelque chose 
de symbolique. Il existe comme une 
sorte de fantasme paranoïaque qui le 
pousse à vouloir devenir le chef du 
monde en quelque sorte.”

À ses débuts, Kanye West a été rejeté 
par le monde du rap. Cette mise à l’écart 

lui a-t-elle donné cette force 
de persévérance et 

activé ce besoin de 
reconnaissance ?

“Au début, il 
n’était pas re-
connu du tout en 
tant que rappeur, 
mais seulement 
comme produc-
teur. Il va utiliser 
le rejet pour se 
différencier. Il ne 

vient pas du même 
milieu social que les 
autres rappeurs de 

l’époque, il est 

issu de la classe moyenne. Il va utiliser 
cette particularité pour créer son per-
sonnage, notamment dans ses trois 
premiers albums (The College Dro-
pout, Late Registration, Graduation, 
NdlR ) où il va plutôt parler de l’univer-
sité.”

Va-t-il pouvoir se relever des derniers 
évènements, où on le voit par exemple 
en larmes à son premier meeting de 
campagne ou en roue libre totale sur 
Twitter ?

“Ce qui est regrettable c’est qu’après 
son meeting où on le voit en larmes, le 
premier réflexe est de se moquer de lui 
et de vouloir boycotter sa musique. En 
deux minutes, le public veut censurer un 
artiste. Ce qui est intéressant, c’est qu’il 
amène sur la table le sujet de la bipola-
rité, il le met même en couverture d’un 
album, Ye. D’un seul coup, ça devient un 
sujet acceptable. Les prochaines semai-
nes vont être assez déterminantes. Ce 
qui est sûr c’est que dès qu’il sort un 
disque, on parle de sa musique. Il y a 
quelque chose de très théâtral chez lui 
et dans son rapport avec les gens. Et en 
même temps, tout le monde à l’air de se 
plaire dans cette dramaturgie, il y a 
quelque chose d’un peu pervers dans ce 
rapport de détestation ou de condamna-
tion. Tous les évènements de ces derniè-
res semaines ne nuiront pas à sa célé-
brité ni à sa production musicale, par 
contre à sa personne, c’est probable.”

Louise Hermant

. Son nouvel opus serait baptisé 
Donda, en hommage à sa mère décédée 
en 2007.  © reporters

Dans la tête de Kanye West

“Il aimerait être président 
dans la mesure où cela 
reste quelque chose de 
symbolique.”

musique

Après avoir annoncé sa candidature aux élections 
présidentielles américaines, le rappeur prépare un nouvel 
album.

Jusqu’à présent, Kim Kar-
dashian n’avait jamais évo-
qué publiquement les trou-
bles bipolaires de son mari. À 
la suite du comportement in-
quiétant de Kanye West ces 
derniers jours, elle a souhaité 
s’exprimer sur Instagram. 
Après avoir souligné que la 
famille n’ a aucun pouvoir sur 
le malade, elle insiste sur le 
fait que les mots du rappeur ne 
sont pas toujours en phase 
avec ses intentions. “Je de-
mande avec gentillesse que le 
public et les médias nous ac-
cordent la compassion et l’em-
pathie dont nous avons besoin 
pour traverser tout cela”, écrit-
elle.

L.He.

Un appel 
à la compassion

Depuis plusieurs jours, Kanye West l’as-
sure : son nouvel album paraîtra ce ven-
dredi. Baptisé Donda : With Life, comme le 
patronyme de sa mère décédée en 2007, il 
devrait comporter une douzaine de pistes, 
dont sa collaboration avec Travis Scott 
(“Wash Us In The Blood”), dévoilée fin juin. 
Si de nombreux fans sont sceptiques 
quant à sa sortie imminente, c’est notam-
ment car le rappeur à la fâcheuse ten-
dance de retarder ou même annuler ses 
projets. Son dernier opus, Jesus Is King, 
est sorti en octobre, sans oublier son 
projet dédié au gospel avec le Sunday 
Service Choir sur Jesus Is Born qui 
date de Noël dernier. Chaque sortie 
d’album de l’interprète de “Heartless” 
continue  de créer l’évènement, 
même après plus de quinze ans de 
carrière.

L.He.

Un nouvel album 
ce vendredi ?
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